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Pourquoi des billets d’humeur ?

J’aime mon métier d’enseignant-chercheur. Cependant, j’estime que mes conditions de travail
se dégradent d’année en année. Face aux changements qui s’opèrent dans les universités, je me
sens un peu comme la vache dans son pré regardant le train passer. Faut-il que je fasse les efforts
nécessaires pour rester dans le train ou dois-je plutôt concentrer mon énergie pour défendre (ou
réfléchir à) une université qui correspond à mes aspirations ? J’ai tenté pendant des années de
rester dans le train mais à force de faire des choses débiles, improductives et contraires à mon
idéal d’université j’ai décidé de prendre du recul. Ce faisant, je me rends compte à quel point la
situation devient ubuesque et contraire aux valeurs universitaires. Comme j’en ai assez de cette
situation, j’ai décidé d’exprimer mon exaspération, au-delà de mes trop rares et courtes prises de
parole en réunion, en écrivant des billets d’humeur.

Le contenu

Les sujets d’exaspération dans l’enseignement et la recherche ne manquent pas : les classe-
ments, les structurations, les financements, l’excellence, les modes, etc. Ils m’inspirent une pléthore
de commentaires. Je pense donc aborder tous ces sujets. Je m’efforcerais à chaque fois de ne pas
dépasser deux pages pour inciter les lecteurs pressés à lire le billet en entier. Ces billets d’humeur
seront très certainement agrémentés d’une certaine dose de dérision (et d’auto-dérision), d’exa-
gération, de mauvaise foi et d’ironie car l’objectif n’est pas de faire dans le politiquement correct
mais plutôt de susciter des réactions !

La critique est facile dit-on. Quand je vois comment se déroulent la plupart des réunions à la
fac, je pense plutôt qu’il est plus facile de ne rien dire, surtout quand on craint de perdre quelques
avantages (obtenus ou à venir)...

Qu’est-ce que j’en attends ?

Au mieux, j’espère que ces billets d’humeur provoqueront des discussions (qui risquent d’être
animées, voire de dégénérer). L’idéal serait que nous nous mobilisions pour proposer un autre
système universitaire (soyons fous !). Au pire, ils me permettront de me défouler en écrivant ce
que je pense du système actuel.

Parfois des collègues m’ont dit en aparté suite à une réunion : "tu as bien fait d’intervenir",
"j’ai bien aimé ce que tu as dis", "je suis d’accord avec toi". Ces retours sont un peu rassurants car
je me sens un peu seul en réunion à critiquer le système en me prenant pour Don Quichotte. Peut-
être ne me ferais-je pas que des ennemis en écrivant ces billets ? Il est clair cependant que je ne
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vais pas me faire que des amis ; c’est généralement ce qui se passe quand on dit ce que l’on pense...

Je serais ravi de savoir que des personnes ont apprécié ces billets (c’est humain) mais l’essentiel
n’est pas là. J’espère provoquer des discussions. Les critiques négatives seront donc probablement
intéressantes aussi (si elles sont constructives) et elles m’amèneront peut-être à modifier mon
point de vue sur les différents sujets qui seront abordés. Je pourrais même envisager de récrire
certains billets en intégrant les critiques reçues.

Soyons le changement que nous voulons voir dans le système universitaire.

♪"I hope that someone gets my"♪
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